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         Les territoires sont de plus en plus soumis aux risques naturels suite au changement climatique qui devient une
réalité palpable et qui les intensifie ; les incendies de forêts et les inondations en sont des exemples visibles. Les
territoires sont également soumis à une exploitation toujours plus importante sous la pression de la demande sociale en
produits divers et en énergie. Sous l’effet de ces pressions diverses et multiples, les territoires se dégradent ; ceci est
d’autant plus sensible pour les territoires de l’espace maghrébin où les populations sont moins préparées au risque de
manière générale et où le concept même de prévision et de vision à long terme est peu développé dans les stratégies (ou
politiques publiques) de prévention des risques. Les exemples sont nombreux ; il nous suffit de rappeler les inondations
en Algérie en décembre 1967, novembre 2001, février 2013, septembre 2019 et leurs conséquences pour le
développement local ; La croissance du coût des dommages dus aux catastrophes naturelles en parallèle de l’amélioration
continue de la connaissance et des politiques de prévention des risques invite à la réflexion. 
           Cette situation questionne l’efficacité des stratégies relatives à la prévention et notamment à la prise en compte
des risques dans l’aménagement du territoire à travers les dispositions d’urbanisme. Il convient d’identifier quels sont les
leviers qui permettent l’élaboration de plans d’urbanisation adaptés dans les zones à risques reconnues pour bâtir les
villes de demain. Cette situation questionne également le volet, préparation à la gestion de crise, gestion de l’urgence et
relèvement post-catastrophe des zones sinistrées. 
       Pour faire face aux difficultés que connaissent les territoires maghrébins exposés aux risques ou dont les évolutions
urbaines augmentent les vulnérabilités (humaine et économique), recourir à la résilience est une façon de participer à la
mise au point de solutions adaptées à ces situations. Rappelons que la résilience fait généralement référence aujourd’hui
à une capacité d’adaptation et d’organisation d’un système (individu, territoire) pour affronter au mieux des
perturbations. Appliquée au territoire, selon la définition donnée par le CEREMA-France, « Un territoire résilient se définit
comme un territoire en mouvement, capable d’anticiper des perturbations, brutales ou lentes, grâce à la veille et à la
prospective, d’en minimiser les effets, de se relever et rebondir grâce à l’apprentissage, l’adaptation et l’innovation,
d’évoluer vers un nouvel état en équilibre dynamique préservant ses fonctionnalités. Cet état est décidé et construit
démocratiquement ».
     Cette faculté dépend bien évidemment du territoire lui-même (ce qu’il supporte, quels sont ses héritages et comment il
est fait) mais aussi des systèmes de gouvernance qui lui sont appliqués et, bien évidemment, des populations qui vivent
sur ce territoire (leur conscience du risque ou du danger, leur préparation à affronter le danger). En abordant ce thème, il
faut être conscient de l’ampleur de la difficulté à « faire le tour » d’une question ô combien complexe et
multidimensionnelle. Cette rencontre n’a pas pour ambition de trouver une réponse à toutes les questions de
gouvernance, de prévention, de sensibilisation et, de manière plus générale, de gestion des risques et catastrophes. Elle
se propose néanmoins d’ouvrir le débat entre les scientifiques, les techniciens de toutes spécialités et les politiques et
décideurs dans une vision systémique aux échelles locales, régionales et nationales.
      Ce séminaire organisé par le laboratoire Géoprospective, Environnement et Développement (LAGED), à
l’occasion des 9èmes rencontres Algéro-roumaine sur "Les ressources en eau, risques naturels et aménagement
des territoires", pourrait apporter des tentatives de réponses est de savoir si nos villes en général, et
maghrébines particulièrement (et les populations qui y vivent) sont suffisamment préparées face aux catastrophes
naturelles qui s’accentuent et aux accidents technologiques? Cette question en appelle trois autres sous-jacentes:
i) les systèmes de gouvernance de nos villes favorisent-ils l’adoption de stratégies résilientes de développement ?
ii) les outils de prévisions et d’analyse sont-ils à la portée des décideurs et des citoyens ?
iii) notre système de formation (à tous les niveaux) prépare-t-il le citoyen à faire face aux risques et aux situations
«hors normes», en un mot à former une société résiliente ?
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Quatre grands axes du séminaire  seront abordés :
1. Vulnérabilité et adaptation aux risques d'inondation : études de cas. 
2. Le risque géologiques (mouvements gravitaires, risques sismiques…) 
3. Les risques liés aux changements climatiques (sécheresses, désertifications, incendies de forêts)
4. Les risques environnementaux ( Gestion et impacts des déchets en milieu urbain )

Débattre des concepts, outils méthodes associées à la mesure de la résilience des sociétés et des
territoires face aux risques.
Ouvrir le débat sur les systèmes de gouvernance face au risque et s’interroger sur la façon dont les
acteurs, les parties prenantes interagissent dans le processus de renforcement de la résilience. 
Montrer, à travers des retours d’expériences, les situations de prise en compte ou d’orientation
vers des stratégies résilientes de développement. 

Les scientifiques (Enseignants – chercheurs nationaux et étrangers, Étudiants –doctorants... )
Les techniciens de toutes spécialités (Géographie, géologie, environnement, aménagement du
territoire, urbanisme et climatologie…)
Les politiques et décideurs aux échelles locales, régionales et nationales (autorités locales, walis,
institutions de la gestion des risques et catastrophes naturelles…)

Président du séminaire: Dr GHACHI Azzedine (Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER-)
Co-président du séminaire : Pr BENABBAS Chaouki (Centre de recherche en aménagement du
territoire, CRAT)   

Coordinateur du séminaire : Mr KHALED Foudil,  (foudil.khaled@univ-constantine3.dz)

Dr CHADI Mohammed, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
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Président : Pr AMIRECHE Hamza, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Pr ABDELLAOUI Abdelkader, RVCA- UNESCO-Paris, France 
Pr BENABBAS Chaouki ,  CRAT, Centre de recherche en aménagement du territoire Algérie
Pr BENHAMROUCHE Aziz, Université de Sétif, Algérie
Pr DEKKOUMI Djamel, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Pr BOUTOUTAOU Djamel, Université d’Ouergla, Algérie
Pr CHABOUR Nabil, Université de Constantine1, Algérie
Pr BENAOUAR Djilali, USTHB. Alger
Pr COMANESCU Laura, Université de Bucarest, Roumanie
Pr GRECU Florina, Université de Bucarest, Roumanie
Pr GUERGUAZI Saadia, Université de Biskra, Algérie
Pr KHIARI Abdelkader, Université d’Oum El Bouaghi, Algérie
Pr NEDELEA Alexandru, Université de Bucarest, Roumanie 
Pr RDJEM Ali, Université de Msila, Algérie
Pr VISAN Gheorghe, Université de Bucarest, Roumanie
Pr MERAD MERIEM, CNRS, France
Pr HETCHELI Follygan, Université de Lomé, Togo 
Pr GADO Tchan Mbedji, Université de Lomé, Togo 
Pr EMBELLE Moussa, EAMAU, Togo
Pr NICOLAIE Hodor, Université de Babes- Bolyai de Cluj-Napoca, Roumanie
Pr BOTAN Cristian- Nicolaie, Université de Babes- Bolyai de Cluj-Napoca, Roumanie
Pr IATU Corneliu, Université Alexandru Ioan Cuza de Iasi, Roumanie
Pr CONSTANTIN-RÃZVAN Oprea, Université de Bucarest, Roumanie
Pr SAOU Abdelhamid, Université de Béjaia, Algérie.
Pr MILI Mohammed, Université de Msila, Algérie
Pr SOSSOU Koffi Benoît, Université de Abomey-Calavi -Bénin.
Dr Kossi Komi -Université de Lomé, Togo
Pr MEBIROUK Hayat, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr RAHAM Djamel, CRAT, Centre de recherche en aménagement du territoire, Algérie 
Dr SAIGHI Ouafa, CRAT, Centre de recherche en aménagement du territoire, Algérie 
Dr BOUADAM Roukia, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr DJEGHAR Aida, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr CHADI Mohamed, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr BRAGDI Salim, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr MOSTEPHAOUI Tewfik,  CRAT, Centre de recherche en aménagement du territoire, Algérie 
Dr BOUZAHZAH Fouad, Université  Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr MEDDOUR Oualid, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr GHACHI Azzedine, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr DJEGHAR Aicha, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
Dr BOUZEKRI Hafid, Ecole nationale des forets, Khenchela, Algérie 
Dr BENDJEMILA Imen, Université Constantine 3 -Salah BOUBNIDER- Algérie
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Mr KHALED Foudil 
Mr KAOUA Karim 
Dr BENMACHICHE Meriem
Dr MEDDOUR Oualid
Mr BELBACHA Mohammed Lamine 
Dr BOUTOUATOU Farah (CRAT)
Dr DIB Mehdi (CRAT) 

Date du lancement de l'appel à communications  : 04 Février 2023
Date limite de l'envoie des communications intégrales : 10 avril 2023
Date d'acceptation des communications intégrales : 30 Avril 2023
Confirmation de participation : 10 Mai 2023
Dates du séminaire : 20 et 21 Mai 2023.  
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Langues du séminaire : Arabe, Français et Anglais
La communication doit comporter : Le titre (police Times new roman 12 en gras), Le nom de
l'auteur(s), la structure de rattachement et l’adresse électronique (police times new roman 10 en
gras), axe du séminaire et un résume de 300 mots (police Times new roman 10, interligne simple)
incluant la problématique et cinq mots clés. 
Le poster doit comporter aussi Le titre, le nom de l'auteur(s), la structure de rattachement l’adresse
électronique, axe du séminaire, incluant la problématique, outils et méthodes,  discussion et
conclusion. Il doit être imprimé en Format A0 (841x1189 mm soit 1 m2). 
Toutes les correspondances liées au séminaire, les soumissions d'articles et posters seront
envoyées à l'adresse e-mail suivante:  vpar.territoires@univ-constantine3.dz
Les meilleures communications seront publiées dans la revue scientifique  "Fabriques Urbaines " de
l'université Constantine 3 - Salah BOUBNIDER-

Mme MIHOUBI Naouel 
Dr BENAZOUZ Aicha
Dr BOUTRAA Walid
Mr BOUAOUD Mohammed
Mme BOULEHBAL Soumia
Mlle DRIF Aziza
Doctorants IGTU. 

Enseignant chercheur : 7000 DA
Doctorant: 3000 DA
Participant étranger : 10 000 DA (50 € )

 


